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dn l’Armistice
Esprit Américain Apparente des aliments.

---------- *s ,*
Le public juge nécessairement là 

qualité des aliments par leur ap
parence Les pommes vertes se ven
dent difficilement, même lorsque 
qualité est bonne ; par contre une 
pomme rouge obtient généralement 
un bon prix, quand bien même el
le n’aurait guère plus dégoût qu’un 
navet On recouvre le grain de riz 
de glucose et de talc en poudre 
pour lui donner un aspect lustré et 
le rendre agréable à la vue. On jau
nit le beurre avec une teinture jau
ne parce que le public veut du beur
re jaune On blanchit la farine de 
blé soit aussi blanche que possible.
Le bulletin no 40 “(L’emploi des 
menus grains dans l’alimentation 
de l’homme) que l’on peut se pro
curer gratuitement en s’adressant 
au bureau des publications. Minis
tère fédéral de l’Agriculture, Otta
wa, nous montre que le progrès de 
la civilisation et le perfectionne
ment des machines ont été accom
pagnés d’une tendance à débarras
ser les aliments dont nous nous 
nourrisonsdes substances nécessai
rement grossières et relativement 
indigestes. Mais les gens ont pris 
alarme en ces derniers temps, et 
l’on commence à réagir contre ce 
que l’on peut appeler l’excès de pu
rification des aliments. L’auteur de 
ce bulletin se propose deux objets : 
d’abord de démontrer aux cultiva
teurs en général les moyens de sub
venir plus complètement qu’ils ne 
le font à l’alimentation de leur fa
mille, et deuxièmement d’indiquer, 
pour l’avantage des autres catégo
ries de la population, certaines fa
çons d’économiser sur le coût de la 
nourriture, tout en rendant leur 
régime plus sain.

La petite histoire que voiof est 
l’oeuvre d’un humoriste américain

Elle a paru dans le “New York 
World. ’’

Un courtier de New York se pré
senta un jour à la porte du paradis.

—Qui êtes-vous ? demanda St 
Pierre ?

—Je suis un courtier de la rue 
Wall.

— Que désirez vous ? reprit St- 
Pierre ?

—Mais je désire entrer.
—Qu’avez vous jamais fait pour 

mériter d’entrer ici ?
—Eh bien ! un jour je vis” une 

pauvre vieille dans la rue Broad 
way, et je lui ai douné deux sous.

—Gabriel, est ce marqué au re 
gistre ?

Oui, Pierre, il a cela à son crédit.
Qu’avez vous fait de plus ?
—11 y a quelque temps en pas 

sant le pont de Brooklin, j’ai vu un 
petit marchand de journaux qui a 
vait froid et faim, et je lui ai don 
né un sou.

-Est-ce sur le registre, Gabriel ?
—Oui, Pierre.
—Avez-vous fait autre chose ?
Eh bien. . . j’ai. . . je crois. . . 

je crains ne pouvoir me rappeler 
d’autre chose eu ce moment.

St Pierre en fut ébahi
--Gabriel, qu’allons-nous faire 

de cet homme ?
—Oh ! rends lui ses trois sous et 

dis lui d’aller au diable 1...........

Les souscriptions a l’Em
prunt dépassent ce 
qu’on espérait hier.

іTARIF D’ABONNEMENTS -
CANADA

- Payable strictement -d’avance 
ETRANGER

$i.oo Un an, 
50c Six mois,

$1.50
Six mois,' Le il novembre, anniver

saire de l’armistice, les soldats 
de retour étaient conviés à un 
beau banquet, sous les auspi- 

de la G. W. V. A. d’Ed- 
mundston, N B. Près de 156 
personnes étaient réunies. La 
salle de réception, ainsi que la 
salle du banquet avaient été 
décorés pour la ciiconstance et 
offraient le plus agréable coup 
d’œil. Tout respirait le patrio
tisme.

I a victoire si chèrement ac 
quise par ces valeureux vain
queurs laissait empreinte sur 
le front de chacun d’eux un

0.75 $673,199,190TARIF DES ANNONCES
Annonces légales, première insertion, la ligne ................................................15 cts

" " par insertion subséquente, la ligue......................................10 cts
Annonces, (A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion. 50 cts

par insertion subséquente... .25 cts 
25 cts

Toronto,Ont., 18—Le grand 
total des montants qui ont été 
souscrits à l’Emprunt de la 
Victoire dans le Dominion est 
de $673,199,190.

Sur ce montant, la provin
ce d’Ontario, incluant Toron
to, a souscrit $354,624,500 ; la 
province de Québec, Montréal 
y compris, a souscrit $161,102,- 
200

J
l

cesAvis de naissances, mariages et décès.........................................
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion.... 25 cts
Tarif spécial pour annonces à long terme.

four, au commencement de la se 
maine.Comptes

d’abonnement
M. l’avocat Art. Chamberlain du 

Grand Sault est à E tinmidston pat 
affaire.

1Nous avons envoyé depuis 
quinze jours les comptes d’a
bonnement. Un bon nombre 
ont déjà fait remise, nous les 
en remercions sincèrement et 
nous comptons que tous vou
dront bien s’acquitter d’ici 
quelques jours de ce montant 
minime pour eux et qui cor
respond encore pour nous à 
une somme assez considéra b le.

Voici le détail des souscrip
tions reçues dans chaque pro
vince :M. Jeau-Baptiste I avoie, qui é 

tait en promenade chez son gendre 
M. Edmond D’Amours, est parti la 
semaine dernière pour retourner 
dans sa famille à Val Brillant P Q 

—o—
M. Trefilé Sivois de St Hilaire 

qui a été sérieusement malade lier 
mûrement prend un mieux sens!

Colombie Ang. $35,000,000 
i6,t8i,ogo 
20,000,000

air de bonheur, de joie et de 
paix. Alberta

Saskatchewan 
Manitoba 
Nouv.-Brunswick 14,750,000 
Nouvelle-Ecosse 28,000,000 
Ile du Prin.-Edouard 3,000,000 
Ville de To'onto 146,379,500 
Ville de Montréal 126,102,200

C’est Sir Henry Drayton 
qui a rendu public les chiffres 
intéressants, à une assemblée 
de 3,000 personnes, à la salle 
Massey, hier soir.

“Toutes les provinces du 
Dominion ont atteint leur ob
jectif,” a déclaré Sir Henry 
Drayton la dernière campagne 
de l’Emprunt a été menée ac
tivement dans toutes les par
ties du Canada même dans 
l’ouest, oà le froid est déjà in
tense à cette époque de l’an-

Pour commémorer le plus 
fidèlement possible le jour à 
jamais mémorable de l’armis
tice signé le H. à la nième 
heure du 1 lième mois, les in
vités prirent le souper le il et 
à il heures du soir. Au bras

40,542,000

.

— o—

Nous jouissons d’une tempéra
ture idéale qui nous fait presqu’ou 
blier que nous arrivons grand train 
à la triste saison d’hiver. Toutefoi.- 
It-s coureurs de bois nous assurent 
que uous aurons un hiver des plus 
doux. C’est parait il ce que leur 
aurait révélé les castors, les renard- 
et les écureuils . . . .Tant mieux.

M.M. Gilbeit Bélanger et Octave 
St Pierre de Val-Brillant P. Q sont 
arrivés cette semaine, pour rester 
dans notre ville.

ble.
S’il arrivait quelques er

reurs dans l’envoi de ces 
comptes, l’on nous rendrait 
service de nous en prévenir 
sans délai. Ces erreurs peu
vent se produire avec la meil
leure bonne foi et l’on voudra 
bien prendre rote que nous 
nous empret sero is de les 
réparer sur indication.

de leur épouse ou de leur fian
cée, nos militaires, majestueux 
et d’un air souriant; entrèrent 
dans la salle du banquet au 
son de l’orchestre qui fit en
tendre les accords les plus mé
lodieux durant tout le repas 
lequel se prolongea tard dans 
la nuit.

Les tables chargées de mets 
les plus savoureux auraient 
tenté plus d’un gourmet. Il y 
eut plusieurs discours. Le toast 
“A la Santé des Dames ” fut 
répondu par le sécrétaire-tré- 
sorier, le sergent J. B. Michaud 
médaille de Mons. Entermes 
les plus heureux', il rappela 
la bienveillance des dames et 
des demoiselles qui avaient, 
eu une large part, contribué 
au succès de leurs armes, par 
leur aide et leur dévouement 
aux jours de peine et de com
bat. Puis, avec la courtoisie 
qu’on lui connait, il remercia 
ces dames de leur présence 
parmi eux, affirmant que l’é
clat de la fête en était de beau
coup réhaussé. Flattées de tant 
de délicatesse, ces dames ap
plaudirent de tout à l’aimable 
orateur.

Le service fut parfait. Nous 
n’avons que des louanges pour 
tous. Joyeusement tous firent 
honneur au menu si spirituel
lement pensé, si délicatement 
servi et si savoureusement pré
paré. La musique était four
nie par l’orchestre Wagner. 
Le banquet eut lieu dans la 
salle à diner de l’hôtel Rin- 
guette, sous la direction per
sonnelle de Madame Ringuet- 
te. Apiès le banquet, les invi
tés se rendirent à la salle de

née où les routes sont impas
sables, etc.”

Sir Henry félicita ensuite 
les solliciteurs de l’Emprunt 
dans tout le Dominion. “C’est 
le dernier emprunt,” ajouta-t- 
il. “que nous faisons ainsi : 
c’est le chapitre final de nos 
efforts pendant la guerre ; c’est 
en temps de paix, peut-être le 
plus grand chapitre de l’his
toire.”

-----Q-----

Mde Vve Michel Doubtou de St* 
Jacques, malade depuis plusieurs 
années est décédée à la résidence 
• te spn tils Fred mercredi le 19.

M. et Mde Arthur Albert de Van 
Buren étaient en ville au commen
cement de la semaine.

La MUTUAL LIFE OF CANA- 
DA n’a pas de supérieure en paie
ment de dividendes aux assurésMITES LOCALES

1
Melle Wida Hall, teneur de livre 

à PresquTsle.Me était en visite chez 
son frère M. J. W. Hall dimanche 
dernier.

Les fonds delà MUTUAL;LIFE 
OF CANADA sont tous placés au 
Canada. Elle n'a pas d’intérêt dam- 
aucun “trust”, ni compagnie à 
“stock ’. Elle n’a pas un centin dans 
des bons étrangers. C’est dire qui 
son actif est du premièie valeur. 

—o—

M.et Mde Ernest D Amours d’Ed 
v mundston sont partis de la semai 

ne dernière pour assister au servi
ce de leur tante Mde Jos. Dubé de 
Va'-Brillant, morte à l’hôpital d» 
Québec lasemaine dernière. M D'A 
mours assistera ensuite au service 
anniversaire de son fière M Ovii». 
D'Amours, à Matane P. Q.

La MUTUAL LIFE OF CANA 
DA n’a pas.perdu un centin de ses 
placements d'argent depuis 4"> ans 
C'est dire que ses placements sont 
sûrs et cela au bénéfice des assurés.

------ O——

M. Jules Girouaid, représentant 
1- thé King Cole, est en ville. Le 
thé King Cole si bien connu est 
vendu par la maison G. É. Barbour 
Co. Ltd. de St Jean N. B.

—o—

M. Alfred Roy, ingénieur de la 
ville est de retour d’un voyage à 
Montréal. IjK

і

UN JUGE
DE LA • JL'}
COUR /CJTJ-Л

SUPRB/IE f t

M. Albert Fournier, ingénieur é- 
lectrieien était en ville ces. jours 
derniers. "\ asш r'z “Une Machine Jeanne d’Arc”<53

M. et M de Genrge Lfigaase an-, 
noncent la naissance d’une fille 
mardi le 14 courant,

>V:\ OlUR le champ de bataille, elle fut d’une endur- 
Д ançe nonpareil, elle fut, et est encore la dernière 

et seule machine en état de service lorsque 
les hostilités cessèrent."—Extrait d’une lettre qu’
un soldat Anglais stationné en Afrique, écrivit à 
la Compagnie Ford.

Par les chemins défoncés par les obus, à travers les champs submergée, 
et comme force motrice, n’ayant de supérieur que les chars d’assaut 
pour pouvoir passer pardessus les débris, et les trous d’obus, la machi
ne Ford établit un record mondial extraordinaire sur les champs de 
bataille de cette grande Guerre. Les louanges de la voiture Ford 
furent chantées eii vers et mis en musique: les lettres en parlèrent, 
les dépêches ainsi que les rapports militaires en firent mention.
En France 
En Italie 
En Egypte

En Mésopotamie des 1000 voitures en usage, 999 étaient des Fords 
L installation de force motrice Ford qui permit d’établir 
universel sur tous les champs de bataille de la guerre, demeure toujours 
la même. Vous la trouverez dans la machine Ford que vous achèterez.
Routière Ford 1660. Auto de Tourisme 1690. Pour les modèles ouverts, l'éoulne- 
SK- mA«*VSI“e? et d’all“m®e« électrique est de 1100 de plus. Coupé 1971, 
Sédan $1175 (1 équipement de démarrage et d'allumage électrique est compris 
da*Y* J® Prix dcs modèles fermés). Jantes démontables, support de pneu, et pneus 
antidérapants en arrière comme équipment facultatif aux voitures fermées, au 
prix de seulement $25 de plus. Ces prix sont f. o. b. Ford, Ont., la taxe de guerre non comprise. ■
N acheta que les véretables pièces de rechange Ford. Vendues Par plus de 700 

marchands, et 2000 garages de services. 6

Nous regrettons il’appvendie la 
mort île Madame Vve David Chas
sé d'Ednnmd.ston N. B.

Considère le Baume de 
Hawker au Tolu et 
Cerisier Sauvage

comme le meilleur remède dont il se ' 1 V44‘Utiüll OU il y eut danse 
soit jamais servi contre le rliûme. Li-t jusqu’au lUatin 
sez ce qu’il nous écrit : J “

“Je suis heureux tie vous dire que 
depuis huit ans je me sers du Baûmo 
de Hawker au Tolu et Çerisier Sauva
ge, et que je considère connue la meil
leure préparation contre la toux dont 
je me sois servie. Les pilules pour le 
foie de Hawker sont aussi un excel
lent régulateur.”

HON. II. A McKEOWN.
Juge - en - Chef. Cour Supreme du 

Nouveau-Brunswick 
Le Baâme de HawKer au Tolu et Ce- 

Sauvage devrait se trouver dans 
chaque famille. Prenez vos précautions 
et achetez le aujourd'hui. Il vous pro
tégera contre ’la grippe”.
En vente chez tons les pharmaciens et 
marchands-généraux, i.e môme prix 
partout : 25c. et 50c. Le paquet origi
nal doit porter le nom de notre 
pagnie.
Les petites pilules pour le foie de 
«fclawker feront disparaître tous les 
maux d’estomac.
Le tonique de Hawker pour l’estomac 
et les nerfs- le puissant régénérateur 
refait tout le système..
THE CANADIAN DRUG CÔ. LTD. 

vST. JOHN, N. B.

Nous avons à l’Imprimerie dv 
Madawaska de très jolies boites dt 
papier que nous venons de reeevoii 
et aussi du papier de deuil et des 
enveloppes Honneur à nos soldats de 

retour qui se distinguent,dans 
la paix comme dans la guerre. 

(Communiqué)

des 1000 voitures en usage, 700 étalent des Ford* 
des 1000 voitures en usage, 050 étaient des Fords 
des 1000 voitures en usage, 996 étalent des Fords

—o—

M. Gédéon Luqucrre, ouvrier, de 
Val-Brillant est aussi arrivé cette 

e a 'a maisemaine pour trav 
son de M. Ovide Michaud,chuiTvtir;

ce record -flanché de Viandes
M. Bélonie M Clavette de St 

Basile, marchand de viandes et 
poissons, désire annoncer à ses 
clients et au public en général qu’il 
vient d’ouvrir un magasin de ' 
des, poissons, légumes, etc., dans 
la bâtisse autrefois occupé par 
M. George Mougeou, au bout du 
nouveau pont. M Clavette donnera 
à ceux qui voudront 1 encourager, 
pleine et entière satisfaction.

M. Clavette tient aussi a remer 
cier ceux qui Vont encouragé par 
le passé et il sera en mesure de don • 
ner encore plus de satisfaction dans 
son nouvel établissement.

La MUTUAL LIFE OF CANA 
DA e-t lint compagnie d assurance- 
vie qui ne fait pas affaire en dehors 
du Canada.qui exerce un soin jinij 
vieux dans le choix de ses risques, 
qui est rvl.o.llîllt-e pour ses dépenses 
minimes d administration, et

*4
.... Vvian*

’
poui

on taux trén bu- Je mortalité. 
Tous* ces avantages sont en faveur 
«les assurés. D. M. MARTIN,

VENDEUR,
NDSTON, 1». B,

Ш—b—
M. Silvio Michaud, ouvrier, de 

Hte-Rose N. B. était en visite chez 
sin cousin M. J H. Michaud chàuf

і і

edLiit

«a.
.;A . :«â \ ; Л:
I Si

: j;' Щ У;і'Ш

: іЗЖ» ■ Y У .У
шшт \ -RFWlH• {à Ш v-’ 8ШШШшШт

Дрі#^
■iw

WW:*-шшшяяшя

їй
ШШШк

1

,)
¥
>r

\

L>;/ -і '&JÊ


